
LE RAPPORT D’ENQUÊTE : 
UN MOMENT DE VÉRITÉ 
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Une organisation reçoit des allégations d’actes répréhensibles divers ou de harcèlement psy-
chologique qui seraient exercés par un cadre supérieur. Le rapport d’enquête, fondé sur des 
entrevues, des analyses de données et des recoupements documentaires, révèle des com-
portements non éthiques, de la négligence et de l’intimidation. Certaines allégations initiales 
se sont toutefois avérées infondées, illustrant la complexité de distinguer la perception de la 
réalité.

Et maintenant ?  L’étape des décisions exige assurément non seulement des compétences 
techniques, mais aussi un leadership éthique et stratégique. 

Nous vous partageons notre réflexion sur les défis que pose la réception d’un rapport d’en-
quête pour une équipe de gouvernance, inspirée d’un cas réel que nous avons résumé pour 
des fins d’enseignement.  

Recevoir un rapport d’enquête pour les instances de gouvernance n’est jamais anodin, 
peu importe si le mandat a été rédigé par un enquêteur interne, par une autre organisa-
tion publique ou par une firme externe. C’est souvent le point culminant d’un processus 
discret, complexe et émotionnel, amorcé par un signalement interne ou externe. 

Ce moment de vérité soulève des enjeux cruciaux pour les hauts dirigeants : comment 
réagir rapidement, avec rigueur, tout en protégeant l’intégrité de l’auteur du signalement, 
celle de la personne visée par les allégations, et celle de l’organisation?

La réception du rapport déclenche une série de dilemmes : Faut-il agir immédiatement? 
Prendre des mesures disciplinaires contre les personnes impliquées ? Entamer des pour-
suites ? Informer certains directeurs et employés, des partenaires externes, d’autres par-
ties prenantes ?  Comment démontrer la préoccupation d’assurer un milieu de travail sain 
et exempt de comportements inappropriés, tout en préservant la réputation de l’organi-
sation et la continuité des services ?  Y a-t-il des améliorations concrètes qui doivent être 
apportées dans l’organisation pour éviter que cette situation ne se reproduise ?
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1  Ce cas, en deux parties, a été publié par Ivey Publishing et Harvard Business Publishing Education en 2023 pour des fins d’enseignement 
(« Freeze :  Handling a Whistleblowing Report »). 



La réception du rapport d’enquête exige une posture de leadership éclairé. Il faut évaluer 
objectivement la qualité des preuves, anticiper les impacts juridiques, humains et opéra-
tionnels, et surtout, décider dans un contexte souvent pressé par le temps. La tentation 
de l’inaction ou du compromis peut être grande, mais la direction sait qu’elle peut miner la 
confiance des équipes et du public si les actions tardent.

Une des bonnes pratiques est de s’assurer que les décideurs aient, dans un premier 
temps, accès à une présentation verbale du rapport d’enquête.  Au-delà de l’écrit, il est 
nécessaire que les décideurs puissent adresser toutes leurs questions à l’enquêteur afin 
de saisir les nuances utiles à une prise de décision éclairée.  De plus, cela permet d’appré-
cier l’objectivité et l’indépendance de l’enquêteur.   

Ce que notre expérience nous enseigne, c’est que la gouvernance publique doit se pré-
parer aux différentes éventualités.  Elle doit éviter d’être seulement en réaction.  Elle doit 
plutôt analyser les impacts à moyen et long terme sur l’organisation et prendre action.

En effet, après une enquête, certaines saines pratiques de gouvernance doivent être ra-
pidement remises à l’ordre du jour des priorités organisationnelles :  s’assurer que les 
mécanismes de signalement sont efficaces et bien connus de tous, former les cadres à 
la gestion des indices d’actes répréhensibles, revoir des politiques internes pour clarifier 
les attentes, et surtout, identifier des moyens concrets pour continuer le développement 
d’une culture où l’éthique est vécue au quotidien.

Recevoir un rapport d’enquête, c’est faire face à une vérité. Et face à cette vérité, certaines 
postures de leadership pourront avoir un impact positif à long terme sur l’organisation.
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